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DE

MATHÉMATIQUES.

SOLUTION DE LA QUESTION 493
(voir t. XVIII, p 444Ï,

PAR M. A. ]ft JOLIVETTE,
fcle\e de Spéciales (institution de M. de Lassalle)

Soient P un point d'une conique, C le centre de cour-
bure en P , O le centre de la conique} par C on mène
une parallèle à la tangente en P. Soit D le point où cette
parallèle est rencontrée par le diamètre OP; on a CD
égal au tiers du rayon de courbure de la développée
<*n C. (ABEL TRANSOIV.)

L x

Supposons la conique rapportée à deux axeb de coor-
données rectangulaires; prenons pour axe des Y la nor-
male en P et pour axe des X la tangente au même point :



( 6 )
F équation de la courbe sera de la forme

ay1 H- bxy ~\- :r? -f- dy = o ;

F équation de la normale en un point M (x'', y') voisin du
point P sera

_ 7. ay' -+- b.x' -f~ d f iayf -h £.^' -h 0? ,
J " by' -+- 2 x' r f " r = *r' -h 2 x' X '

ï^e rayon de courbure R de la conique en P est la limite
de l'ordonnée à l'origine de cette normale quand x' ten-
dra vers zéro, d'où

d

Car lim — étant le coefficient angulaire de la tangente

en P est égale à zéro.
La développée sera tangente à l'axe des Y en C et à la

normale MCt en K; menons HK perpendiculaire à MCt

et prolongeons jusqu'à la rencontre en T avec C parallèle
à l'axe dos X.

Lorsque le point M se rapprochera indéfiniment de P,
la longueur CT aura pour limile le rayon p de courbure
de la développée en C.

Les triangles semblables TCH, CM PL donnent

CT _ GH
CJP~PL'

d'mi

.. CT p CH
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et

d ,. CH- X l . m - .

On obtiendra la valeur de p quand on connaîtra ( lim — j *

dont nous allons nous occuper.
Observons d'abord que

ce qui est facile à vérifier en tirant la valeur de PL de
l'équation de la normale en M|^)uis encore que

,. CH '-•&

ce
En effet le rapport de -—- tend vers l'unité; car, si Ton

Cj R

joignait le point C au milieu I de la corde CK, cette
droite serait le diamètre conjugué de la corde CK dans
une parabole tangente aux droites CY, CM aux points
C et K; donc l'angle Ct IC ne peut devenir nul en gé

CO C Knéral, et les rapports —-S -^r- de chacune des tangentesCI 1R
CC,, C! K à la moitié de la corde CK tend vers l'unité,
d'où résulte

el

Deià on
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or
d , 2 ar' -f- bx' -4-

CC, = R — C, P = ƒ H ^T-T -

4 {a — i) x'y' H- 2te'2 — iby'*— bdy'
CCi = 7~7—} f \ '*

Pour avoir la l imite , il faut diviser les deux termes par
x / 2 , et il vient

7. CC, bd y'
h m — = 6 - — lnn —;

l im 1^ se déduit facilement de l'équation de la courbe.

On l'obtient en divjöant ses deux membres par x / s et
passant à la limite ^ ' *

d X Hm "-— = — i .
nr* l

,. i CC,
hm ——

d'où

Substituant

ci

Cherchons actuellement la partie CD de CT intercep-
tée entre le diamètre PDO et Taxe des Y; l'équation de
ce diamètre qui coupe en parties égales les cordes paral-
lèles à Taxe des X est

bj -i- ? .r = o,

CD est la \aleur absolue de l'abscisse corrrespondaule à
d bd j 3bd \

) = 1 ou y- qui est Je hors ne 7- rrr 0 ? ce

(jui (lón\on(ic le ihéorèmo énniiM*.


